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CULTE DU DIMANCHE 23 AVRIL 2023 
 
 
 

INTRODUCTION MUSICALE  

ACCUEIL DES PARTICIPANTS ET PROCLAMATION DE LA GRÂCE  

Bienvenue à vous tous, enfants de l’École biblique et amis de passage ou assidus, qui êtes 
assemblés pour louer le Seigneur Dieu.  

Il est notre guide et notre espérance. 

Mais qui es-tu Seigneur ? 

Toi que nous cherchons. Toi dont le silence nous trouble. 

Tu glisses entre nos doigts, comme le sable ou comme l’eau. 

Et nous ne retenons dans nos filets Que notre désir d’aimer et l’espérance de la justice. Nous 
te savons là, à nos côtés. Présence qu’on ne peut enfermer dans aucun tombeau, Ni cerner 
par aucune certitude.  

Toi qui franchis les murs et traverse les cœurs, Sois au milieu de nous Comme l’ami importun, 
comme l’absent espéré. Laisse-nous te trouver dans le mot, le regard ou le pain partagé. 

Et donne-nous aujourd’hui la grâce et la paix.  

Je vous invite à vous lever pour chanter, toutes générations confondues, dans notre recueil 
ARC EN CIEL au n° 170 Jeunes et Vieux  

 

 PRIÈRE DE LOUANGE  

Nous te louons :  

Ton nom passe dans notre histoire, comme passe la source au désert.  

Que savons-nous de toi, sinon cette faim en notre cœur qui nous tient vivants ? 

Depuis l’aube des temps, tu es ! 

Et ton nom résonne de mille noms au creux de nos vies 

Nom de routes, au jour où monte la tentation de s’arrêter Nom de paix, dans la violence qui 
barre nos relations 

Nom de tendresse quand la morsure de la solitude se fait vive. Nom de confiance aux nuits où 
l’angoisse déborde 

Nom de vérité quand « tout » ressemble à « rien ». 

Nom d’avenir quand demain se dérobe 
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Depuis l’aube des temps, tu es ! 

Et ton nom chaque jour nous invente un chemin Au silence de nos cœurs, 

Viens souffler ton nom pour aujourd’hui.  

Poursuivons notre louange par le n° Arc 871, Christ est venu  

 

PRIERE DE REPENTENCE ET PROMESSES DE GRÂCE 

Assurés de l’amour de Dieu en Jésus-Christ, reconnaissons notre péché.  

Père, Regarde, notre peur de l’inconnu, la fatigue et le doute, entravent notre élan. 

La joie des commencements s’effrite sur la route, et le courage manque pour des marches 
nouvelles. 

Entends, ô notre Dieu, la voix des faux prophètes et le chant des sirènes aux lieux où tu n’es 
pas. 

Les témoins de l’amour et de la vérité murmurent à grand-peine. Le monde se détourne des 
Béatitudes. 

Redis-nous aujourd’hui la Parole de Vie, et donne-nous le pain qui, seul, nous rassasie. 

Christ écartelé sur de nouvelles croix, Christ défiguré par tous les manquements, Christ 
éparpillé à tous vents de doctrines ! 

Mais Christ vainqueur aussi de nos inconsistances et de nos inconstances, de notre trahison 
et de notre néant.  

Christ à jamais présent, proche du cœur aimant, mène-nous aujourd’hui sur le chemin de Dieu. 

Amen.  

Je vous invite en restant assis et à chanter dans notre recueil au n° 86 A mon cri prête l’oreille  

Pour accueillir le pardon que Dieu nous donne, je vous invite à vous lever  

 

ACCUEIL DU PARDON  

Dieu est amour :  

Si vous vous croyez faibles, aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours donné la force 
du lendemain. 

Si vous vous sentez angoissés, aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours donné la 
paix du lendemain. 

Si vous êtes dans l’épreuve aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours gardés dans 
l’épreuve. 
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Et si la route vous est cachée aujourd’hui, rappelez-vous que Dieu vous a toujours tracé à 
temps la route du lendemain.  

Chantons notre reconnaissance. 

En restant debout chantons à Dieu notre reconnaissance avec le n° 587 C’est toi, Seigneur, le 
pain  

 

VOLONTÉ DE DIEU  

Pardonnés et libérés, écoutons ce que Dieu veut pour nous et nous donne la force de faire : 

Dieu est lumière, ne nous accoutumons pas aux ténèbres du mal. 

Il est le berger des brebis, ne soyons donc pas comme des loups. Ni comme des chiens apeurés 
fuyant lâchement à l’approche du danger.  

Il est le seigneur et le maître, ne nous soumettons donc pas servilement à des idoles comme 
la richesse et la puissance des autorités politiques, ou à des idéologies qui nous font seigneurs 
et maîtres de nos semblables. 

Il est la résurrection et la vie, ne laissons donc pas la mort dominer la vie, La haine et la misère 
empêcher tout renouveau. 

Et Jésus est le Christ, n’oublions donc pas le royaume d’amour et de paix que Dieu propage 
par le Saint-Esprit dans notre humanité.  

Amen. 

 En restant debout chantons à Dieu nos engagements avec le n° 420 Tel que je suis  

 

PRIERE D’ILLUMINATION  

Avec Elie Wiesel (Le crépuscule, au loin), nous prions Dieu avant de lire les Écritures, afin 
qu’elles deviennent pour nous parole de vie : 

La Parole est plus grande que nous, 

Plus profonde que nous ; 

C’est en elle que nous nous élevons, 

C’est par elle que nous nous abaissons ; 

Elle est refuge pour l’exilé et exil pour le suffisant. 

Comment ferais-tu sans elle pour prier ? 

Comment ferais-tu pour pleurer ? pour espérer ? pour te justifier ? Ne te moque pas de la 
Parole ! 
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Quand tu es en danger, elle t’enveloppe ; 

Quand tu rêves, elle te protège du cauchemar. 

Ne t’oppose pas à la Parole. 

Laisse-la te pénétrer, t’abreuver, 

Donne-toi à la Parole, car tu recevras d’elle ce que la vie a de plus beau et de plus généreux : 

Le mouvement, l’élan qui te portent vers Dieu. 

 

LECTURE BIBLIQUE 

LUC 24, 13-35 

Ce même jour, deux disciples se rendaient à un village appelé Emmaüs, qui se trouvait à environ 
deux heures de marche de Jérusalem. Ils parlaient de tout ce qui s'était passé. Pendant qu'ils 
parlaient et discutaient, Jésus lui-même s'approcha et fit route avec eux. Ils le voyaient, mais 
quelque chose les empêchait de le reconnaître. Jésus leur demanda : « De quoi discutez-vous 
en marchant ? » Et ils s'arrêtèrent, tout attristés. L'un d'eux, appelé Cléopas, lui dit : « Es-tu le 
seul habitant de Jérusalem qui ne connaisse pas ce qui s'est passé ces derniers jours ? » – « 
Quoi donc ? » leur demanda-t-il. Ils lui répondirent : « Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth ! 
C'était un prophète puissant ; il l'a montré par ses actes et ses paroles devant Dieu et devant 
tout le peuple. Les chefs de nos prêtres et nos dirigeants l'ont livré pour le faire condamner à 
mort et l'ont cloué sur une croix. Nous avions l'espoir qu'il était celui qui devait délivrer Israël. 
Mais en plus de tout cela, c'est aujourd'hui le troisième jour depuis que ces faits se sont passés. 
Quelques femmes de notre groupe nous ont étonnés, il est vrai. Elles se sont rendues tôt ce 
matin au tombeau mais n'ont pas trouvé son corps. Elles sont revenues nous raconter que des 
anges leur sont apparus et leur ont déclaré qu'il est vivant. Quelques-uns de nos compagnons 
sont allés au tombeau et ont trouvé tout comme les femmes l'avaient dit, mais lui, ils ne l'ont 
pas vu. » Alors Jésus leur dit : « Gens sans intelligence, que vous êtes lents à croire tout ce 
qu'ont annoncé les prophètes ! Ne fallait-il pas que le Messie souffre ainsi avant d'entrer dans 
sa gloire ? » Puis il leur expliqua ce qui était dit à son sujet dans l'ensemble des Écritures, en 
commençant par les livres de Moïse et en continuant par tous les livres des Prophètes. Quand 
ils arrivèrent près du village où ils se rendaient, Jésus fit comme s'il voulait poursuivre sa route. 
Mais ils le retinrent en disant : « Reste avec nous ; le jour baisse déjà et la nuit approche. » Il 
entra donc pour rester avec eux. Il se mit à table avec eux, prit le pain et remercia Dieu ; puis il 
rompit le pain et le leur donna. Alors, leurs yeux s'ouvrirent et ils le reconnurent ; mais il 
disparut de devant eux. Ils se dirent l'un à l'autre : « N'y avait-il pas comme un feu qui brûlait 
au-dedans de nous quand il nous parlait en chemin et nous expliquait les Écritures ? » Ils se 
levèrent aussitôt et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent les onze disciples réunis avec 
leurs compagnons, qui disaient : « Le Seigneur est vraiment ressuscité ! Simon l'a vu ! » Et eux-
mêmes leur racontèrent ce qui s'était passé en chemin et comment ils avaient reconnu Jésus 
au moment où il rompait le pain.  
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PREDICATION 

En ce 3° dimanche de Pâques, le passage que nous venons d’entendre dans l’Évangile 
de Luc chapitre 24, versets 13 à 35, raconte l'histoire de deux compagnons qui ont rencontré 
Jésus ressuscité sur le chemin d'Emmaüs, mais ne l'ont pas immédiatement reconnu. Jésus a 
marché avec eux et leur a expliqué comment les Écritures annonçaient la venue du Messie, 
puis il a partagé le pain avec eux, ce qui leur a permis, à ce moment-là, de le reconnaître. Les 
compagnons ont ensuite compris que Jésus était réellement ressuscité et ont témoigné de 
cette expérience aux autres disciples. Au premier degré, ce passage souligne donc 
l'importance de la foi et de la reconnaissance de Jésus dans notre vie quotidienne, ainsi que 
la façon dont il peut être présent dans nos vies même lorsque nous ne le reconnaissons pas 
immédiatement. 

Ce n’est pas la première fois que vous entendez ce texte, ni la première prédication sur les 
disciples d’Emmaüs que vous écoutez. Et il y a incontestablement de nombreux axes sur 
lesquels un prédicateur laïque ou un pasteur peuvent commenter ce passage. Ce matin, je 
voudrais aller un peu plus loin avec vous et tout particulièrement insister sur : la puissance de 
la résurrection en soulignant tout l’intérêt de la lire dans les Écritures ; mais aussi faire porter 
l’accent sur la présence de Jésus en soulignant l’importance de sa reconnaissance dans nos 
vies ; pour conclure sur la nécessité de notre mission à témoigner.  

Dans une vidéo mise en ligne sur Réforme cette semaine, Antoine Nouïs rappelait qu’il n'y 
avait pas de récit de la résurrection à proprement parlé, avec moulte détails matériels ou 
pseudo scientifiques. Les Évangiles, tout au contraire, nous livrent des témoignages de 
tombeau vide et d'apparitions. C’est par la mesure où les témoins vivent quelque chose 
d’intense que la résurrection peut être lue comme une chaîne de témoignages. Si ce récit des 
pèlerins d’Emmaüs est particulier à l’évangéliste Luc, néanmoins les apparitions du ressuscité 
sont présentes chez Matthieu - Jésus y retrouve ses disciples en Galilée pour les envoyer en 
mission dans le monde entier - chez Marc - la peur des femmes devant l’annonce du tombeau 
vide – chez Jean – évocation de la première Pentecôte puis récit des disciples sur la rive avec 
une pêche infructueuse, et Luc nous rapporte la rencontre avec deux disciples dans leur 
marche vers Emmaüs. 

Ce passage de Luc chapitre 24, versets 13 à 35 souligne en premier la puissance de la 
résurrection de Jésus-Christ. Les disciples d'Emmaüs étaient désemparés et découragés avant 
de rencontrer Jésus ressuscité, mais leur contact avec lui les a transformés et leur a donné de 
l'espoir. Ainsi, ce passage, nous montre tout d’abord que Jésus est bien vivant après sa mort, 
comme il l'avait prédit. Ensuite, nous voyons que la résurrection de Jésus-Christ a des 
conséquences profondes pour ceux qui croient en lui. Les disciples d'Emmaüs reviennent à 
Jérusalem pour partager la nouvelle avec les autres disciples. Enfin, ce passage souligne 
l'importance de l'Écriture et de la compréhension de sa signification. Jésus a expliqué les 
Écritures aux disciples d'Emmaüs et leur a montré comment elles s'appliquaient à sa mort et 
à sa résurrection. Ce faisant, il a ouvert leur esprit à une compréhension plus profonde de la 
Parole de Dieu et de son plan de salut. Le récit d'Emmaüs dans le livre de Luc montre que la 
résurrection de Jésus-Christ est une puissance qui transforme la vie de ceux qui croient en lui, 
qui confirme la réalité de sa résurrection et souligne l'importance de l'Écriture pour 
comprendre la vérité de la foi chrétienne. Justement à propos de… 

L'importance de l'Écriture, Jésus a expliqué aux disciples d'Emmaüs commentent les Écritures 
annoncées sa venue. Cela souligne l'importance de lire et de méditer sur les Écritures, afin de 
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mieux comprendre la volonté de Dieu pour notre vie et pour découvrir la vérité sur Jésus. 
Ainsi, Jésus insiste sur l'importance de l'Écriture de plusieurs façons. Tout d'abord, il 
commence par demander aux deux disciples avec qui il marchait sur le chemin d'Emmaüs :  
" Gens sans intelligence, que vous êtes lents à croire tout ce qu'ont annoncé les prophètes ! 
Ne fallait-il pas que le Messie souffre ainsi avant d'entrer dans sa gloire ? " (Luc 24, 25-26). 

Ici, Jésus montre que les prophètes de l'Ancien Testament avaient déjà prédit sa mort et sa 
résurrection, mais comprenait que les disciples auraient du mal vis-à-vis de cette réalité. Jésus 
utilise ensuite l'Écriture pour expliquer et confirmer son identité de Messie. Il déclare dans le 
verset 27 : " Puis il leur expliqua ce qui était dit à son sujet dans l'ensemble des Écritures, en 
commençant par les livres de Moïse et en continuant par tous les livres des Prophètes." Jésus 
enseigne donc que l'Écriture est la clé pour comprendre le dessein de Dieu, son identité, et 
souligne que les événements qu'il a vécus sont adaptés aux Écritures, confirmant ainsi leur 
véracité et leur importance. Enfin, à la fin du récit, Jésus rompt le pain avec les disciples, et 
c'est alors qu'ils le reconnaissent comme le Messie ressuscité. Cet acte de communion 
rappelle l'importance de l'Écriture pour la vie chrétienne, car Jésus avait dit plus tôt : "Il faut 
que j'accomplisse toutes les choses qui ont été écrites de moi dans la loi de Moïse, dans les 
prophètes, et dans les psaumes" (Luc 24, 44). Donc, cette révélation, au sens propre, montre 
l'importance de comprendre les Écritures pour comprendre la vérité de la foi chrétienne, et 
comment cette compréhension peut affecter notre relation personnelle avec Dieu et par 
conséquent la présence de Jésus dans nos vies. 

Ce passage montre comment Jésus était présent avec les disciples d'Emmaüs même s'ils ne 
l'ont pas reconnu à l'origine. C’est Jésus lui-même qui s’approcha et fit route avec eux. Jésus 
ne s’est pas imposé ; il s’est contenté de s’approcher avec délicatesse de ceux qui étaient 
déçus leur déception, « en deuil de leur maître, en deuil de leur foi et de leur espérance ». 
C’est alors que Jésus est en chemin pour faire route avec eux. Cela peut nous rappeler que 
Jésus est avec nous même lorsque nous ne le réalisons pas, et que nous pouvons le trouver 
dans les moments difficiles de notre vie. La foi n’est-elle pas ce mouvement qui consiste à 
réaliser que le Christ marche à nos côtés et qu’il nous aide à donner du sens aux événements 
de notre vie. Ainsi, dans ce passage, Jésus est présent avec les disciples d'Emmaüs de plusieurs 
manières : Tout d'abord, Jésus marchait avec eux sur le chemin d'Emmaüs (versets 13-16). 
Cela montre que Jésus était avec eux physiquement, même s'ils ne le savaient pas. Nous 
sommes donc encore dans l'ordre de l'incarnation, d'une certaine façon dans une présence 
réelle. Ensuite, Jésus a expliqué les Écritures et les prophéties qui annonçaient la venue du 
Messie, et comment ces prophéties s'appliquaient à lui-même (versets 25-27). Cela montre 
que Jésus était avec eux spirituellement, en les guidant et en leur donnant des enseignements 
pour mieux comprendre sa mission. Finalement, Jésus s'est révélé à eux lorsqu'il a pris le pain, 
l'a béni, l'a rompu et l'a donné à manger aux disciples (versets 30-31). C'est alors que les yeux 
des disciples ont été ouverts et qu'ils ont reconnu Jésus. Cela montre que Jésus était avec eux 
en communion. Donc Jésus était bien présent avec les disciples d'Emmaüs physiquement, 
spirituellement et dans la communion. 

 

Les disciples d'Emmaüs n’ont finalement reconnu Jésus que lorsqu'il a rompu le pain avec eux 
au cours du repas : "leurs yeux s'ouvrent, et ils le reconnaissent" (verset 31). Cette action de 
rompre le pain était une référence évidente à la Cène, le dernier repas que Jésus avait pris 
avec ses disciples avant sa mort. En rompant le pain, Jésus rappelait aux disciples d'Emmaüs 
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ce moment crucial de son ministère et montrait ainsi sa continuité avec son ministère 
antérieur. Cette reconnaissance soudaine a amené les disciples à se rendre compte qu'ils 
avaient été en présence de Jésus tout au long de leur voyage, et ils se sont souvenus de la 
chaleur qu'ils avaient ressentie dans leur cœur lorsqu'il leur avait parlé sur la route. Ils ont dit 
: « N'y avait-il pas comme un feu qui brûlait au-dedans de nous quand il nous parlait en chemin 
et nous expliquait les Écritures ? » (Verset 32). Cette expérience a été un moment de 
révélation pour les disciples, qui ont compris que Jésus était vivant et qu'il était ressuscité 
d'entre les morts, comme il l'avait prédit. Ils sont revenus à Jérusalem pour partager la 
nouvelle avec les autres disciples. Cette expérience a été un moment crucial dans leur 
compréhension de la réalité de la résurrection de Jésus et les a conduit à témoigner de la 
réalité de sa résurrection auprès des autres disciples. Nous arrivons ici au point crucial : la 
mission de témoigner. 

Le texte de ce matin peut nous encourager à témoigner de notre foi aux autres et à partager 
l'évangile de plusieurs manières. Dans ce passage, Jésus est celui qui a initié la conversation 
avec les disciples d'Emmaüs. De même, lorsque nous partageons l'évangile avec les autres, 
nous pouvons être sûrs que Jésus est avec nous et qu'il va nous aider à ouvrir la voie. La Parole 
de Dieu est puissante.  

Au cours de leur conversation, Jésus a expliqué les Écritures aux disciples d'Emmaüs, et cela a 
eu un impact profond sur eux. De même, lorsque nous partageons la Parole de Dieu avec les 
autres, elle peut réellement toucher leur cœur et changer leur vie. 

De même, lorsque nous partageons notre foi avec les autres, il est important de le faire en 
tant que communauté chrétienne, protestante, œcuménique ou en fraternité avec nos frères 
monothéistes, en nous soutenant les uns les autres et en étant témoins de la façon dont Jésus 
a changé nos vies. 

Les disciples d’Emmaüs nous rappellent, ce matin, que tous les jours de notre vie, la présence 
de Jésus est réelle et tangible, même si nous ne le voyons pas physiquement. Nous pouvons 
être assurés qu'il est avec nous et qu'il travaillera à travers nous, chaque fois que nous 
partagerons l'Évangile avec notre prochain. 

Amen 

 

PRESTATION DE LA CHORALE 

 

CONFESSION DE FOI 

Éclairés et rassemblés par la Parole de Dieu, nous affirmons notre foi : 

Je crois en Dieu, L’Éternel qui est, qui était et qui vient ! 

Je crois notre histoire habitée, soulevée, fécondée, par le Dieu vivant ! Dans sa parole, 
heureuse nouvelle, dans les signes de l'eau et du pain, dans les cris du pauvre et de l'affamé, 
dans les gestes du prisonnier et du rejeté. 

Il m'attend... il me parle, mystérieux visiteur, dont le souffle de vie me fouette le visage. 
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Avec mes frères, je sais qu'il habite notre aujourd'hui. Je crois avec tous les hommes d'hier, 
qui déchiffrèrent sa trace dans l'histoire : Peuple libéré de la servitude et tancé par les 
prophètes ! Peuple chanteur de Psaumes et sage de Proverbes ! Avec les foules palestiniennes 
Et les apôtres témoins de sa voix humaine, j'entre dans ce grand cortège qui suit le Nazaréen 
: Paul de Tarse, François d'Assise, Luther, Martin Luther King et tous les autres... qui n'ont pas 
cru en vain. 

Je crois, dans le bruissement du monde, entendre les coups qu'il frappe à la porte, discerner 
les pas silencieux de Celui qui vient. C'est pourquoi, au chevet des malades et des agonisants, 
je prie. 

Avec tous les opprimés et les torturés, je crie. 

Avec tous les passionnés, je cherche et les lutteurs je milite. Car il vient... celui-là Qui rompt 
tous les destins et ouvre les chemins, Qui désarme toutes les résignations et suscite les 
responsabilités. 

Et dont le projet fait pâlir tous les programmes ! J'attends le Vivant, dont la résurrection a nom 
Espérance ; 

Je crois en Dieu, Celui d'aujourd'hui, d'hier et de demain. 

Amen. 

 

Chantons au n° 475 Mon Rédempteur est vivant  

 

OFFRANDES ET ANNONCES  

Voici le moment de l’offrande. Tout est à Dieu. La collecte d’argent à laquelle nous procédons 
est un signe de cette conviction. Elle est de plus un moyen nécessaire à la vie de notre 
communauté́. Elle exprime notre solidarité́.  

* 

Seigneur, toi qui as suscité́ en tout temps des témoins crédibles et fidèles à ta parole, accorde-
nous à notre tour de faire bon usage des dons en argent, en temps, en talents qui font vivre 
ton Église, pour que ton Évangile continue son œuvre de transformation des cœurs dans le 
monde. Amen.  

 

PRIERE D’INTERCESSION  

En ce 4° dimanche de Pâques, Délivre-nous, ô Père, de nos crispations qui nous empêchent de 
discerner la présence du Crucifié-Ressuscité, d’entendre ses appels, de vivre avec lui une vie 
nouvelle.  
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Cette vision de ta présence, accorde-la à tous ceux qui n’arrivent pas à voir au-delà de leurs 
évidences quotidiennes, avec tout leur content de découragement.  

Renouvelle-la aux malades, aux affaiblis, aux endeuillés, pour que ta lumière perce leurs 
ténèbres et leur apporte le réconfort de ton Royaume.  

Renouvelle- la à tous ceux qui sont devenus des artisans de mort, par orgueil ou par lâcheté, 
par lassitude, indifférence, ou dans une fausse idéologie.  

Ne permets pas qu’ils s’enferment définitivement dans leur vide spirituel ni qu’ils continuent 
à fermer les portes de ton royaume à tous ceux qui en ont besoin. 

Permets-nous surtout, Père, d’être dans tout ce que nous sommes et dans tout ce que nous 
faisons, des témoins de la Résurrection des crucifiés. 

Comme nous l’avons appris du Sauveur : Notre Père… 

Amen.  

 

ENVOI et BENEDICTION  

Dieu est le pèlerin embusqué dans notre aventure humaine.  

Il est de tous nos voyages. 

Il est sur nos grandes routes et sur nos chemins de traverse, Sur nos terres ensoleillées et dans 
nos bas-fonds obscurs. Présent à toutes nos aurores et tous nos crépuscules. 

Il reste avec nous quand il fait jour et quand il fait nuit. 

Il nous bénit et nous garde, 

Et nous donne sa paix qui nous accompagnera tous les jours de notre vie.  

Allons donc vers nos frères et sœurs du monde leur porter la Bonne Nouvelle et reprenons 
avec l’École biblique le chant d’entrée, au n° Arc 170 Jeunes et Vieux  

 

CLOTURE MUSICALE  

BON DIMANCHE A TOUS 

 

 


